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Un paleobotaniste de l'Universite de Berne montre qu'autrefois lessapins blancs poussaient aussi au bord de
la Mediterranee. La vegetation s'est ensuite modifiee extremement rapidement.

« Le
lac de Massaciuccoli est

parfait», declare Daniele
Colombaroli. Ce doctorant ä

l'lnstitut des sciences vege-
tales de l'Universite de Berne

analyse les sediments de ce plan d'eau
afin de comprendre quand et pourquoi les

chenes verts ont essaime dans la region. Le

lac de Massaciuccoli est situe au niveau
de la mer, ä quelques kilometres au nord
de Pise, dans la zone oü commence la
vegetation typiquement mediterraneenne.
Mais «typique» est un terme tres relatif!
Preuve en est la surprenante decouverte
de notre chercheur.

Le plus gros pollen d'Europe
Car dans ses carottages, Daniele Colombaroli

a trouve des exemplaires du plus gros
pollen qui existe en Europe, celui du sapin
blanc. Alors qu'en principe cette essence

ne prospere ni ä cette altitude ni dans cette

region. En Italie, l'arbre pousse seulement
dans les zones humides des Alpes et des

massifs de Calabre. Alors, pour etre bien
certain qu'il ne s'agissait pas de debris
charries par des cours d'eau depuis les

montagnes, il a examine un marais tout
proche. Oü il est egalement tombe sur du

sapin blanc.

Le sapin blanc est le plus grand arbre
d'Europe. On en trouve d'ailleurs quelques

exemplaires particulierement im-
pressionnants dans l'Emmental. Mais
les nombreux pollens presents dans
les sediments du lac italien indiquent
qu'autrefois il poussait aussi au bord de

la Mediterranee. «Cette decouverte signi-
fie que nous ne connaissons pas encore ä

fond le potentiel ecologique de l'essence »,

explique Willy Tinner, qui supervise les

travaux.

Pas un cas isole
Ce paleobotaniste avait dejä trouve aupa-
ravant du pollen de sapin blanc auTessin,
ä des altitudes oü il n'en attendait pas.

Willy Tinner etudie notamment l'histoire
des incendies de forets. Ces derniers ont
joue, en Suisse aussi, un role decisif dans

revolution du paysage.
Et c'est pour determiner lequel exac-

tement qu'il a examine des sediments
lacustres au Tessin. Ces derniers constituent

des archives ideales pour recons-
truire l'histoire du climat, de la vegetation
et des incendies de forets, car les graines
et les restes de charbon se deposent au
fond des lacs. Dans le lac d'Origlio, au

nord de Lugano, le chercheur a mis au

jour une constellation surprenante. Avant

que l'homme commence, il y a environ
7500 ans, ä defricher le paysage en incen-
diant la foret, les sapins blancs etaient tres

repandus au Tessin.

L'essence a recule avec les incendies,

pour finalement disparaitre en basse

altitude, ily a environ 5000 ans. «Je pensais
qu'il s'agissait d'un cas isole», explique-t-
il. Mais les decouvertes faites au lac
de Massaciuccoli prouvent qu'autrefois
les sapins blancs etaient repandus sur
des territoires beaucoup plus vastes

qu'aujourd'hui.

Les sapins ont battu en retraite
La foret tessinoise etait alors bien diffe-
rente. Outre des sapins blancs, eile abritait
des tilleuls, des ormes, des aulnes, des

frenes, des chenes, des noisetiers et

du lierre. Les forets de chätaigniers n'exis-
taient pas encore. Ce sont les Romains

qui les ont plantees. Mais avec les perturbations

constantes dues aux incendies, la
foret s'est modifiee. Les ormes et le lierre
ont ete evinces par les noisetiers, les aulnes

et les bouleaux. Ensuite est apparu le

hetre, alors que le sapin blanc disparaissait.
Les arbres reagissent tres differemment
aux incendies. A l'inverse du noisetier qui
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II y a quelques milliers d'an-
nees, les forets de sapins blancs

(en haut ä gauche) bordaient
aussi la Mediterranee. C'est la

surprenante decouverte effec-
tuee par des botanistes lors
de l'etude de sediments du lac
de Massaciuccoli pres de Pise.
Leurs carottages (en haut ä

droite et petite photo ci-contre
en bas) ont mis au jour des
pollens de sapin blanc (ci-contre
au milieu). Comme le montrent
les analyses des sediments oü
l'on a trouve d'importantes
traces de charbon (graphique
ci-dessus), ies incendies de

forets ont fait battre les sapins
blancs en retraite, alors que les
chenes verts ont survecu.

se redeploie facilement, le sapin blanc
semble tres sensible. «On sait juste que
lä oü le sapin blanc pousse encore
aujourd'hui, il n'y a pas d'incendies de

forets, releve Willy Tinner. Et inver-
sement.» Les sapins blancs ont done

probablement ete contraints de se retirer
en altitude.

L'homme ou le climat
L'equipe de l'lnstitut des sciences vegeta-
les de Berne examine l'histoire du climat,
de la vegetation et des incendies de forets
sur un trace qui s'etire des Alpes ä la Sicile.
Sur ce parcours, le lac de Massaciuccoli

occupe une position ideale. Les carottages
de ses sediments fournissent une image
analogue ä celle des echantillons tessi-
nois: d'abord un certain type de foret, puis,
il y a 6000 ans environ, une multiplication
des incendies; la vegetation se modifie,
le sapin blanc disparait, les buissons et
les herbes se repandent.

«Tout cela s'est joue en quelques
annees seulement», souligne Daniele
Colombaroli. II a suffi de vingt ans pour
modifier ä long terme la totalite d'un
paysage. Les chenes verts ne sont done

pas apparus ä cette epoque, ils en sont
simplement les seuls survivants. L'impor-
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tante part de charbon qui coincide avec
la disparition des sapins blancs temoigne
de nombreux incendies. Mais pourquoi?
Le climat est-il devenu plus chaud et

plus sec, augmentant ainsi le risque
naturel d'incendies de forets Ces derniers
ont-ils ete provoques par la main de

l'homme? Ou y a-t-il eu conjonction des

deux phenomenes?

Cause ou consequence
Pour retracer revolution du climat,
Daniele Colombari a fait analyser des dia-
tomees (algues microscopiques) d'une
lagune toute proche. Selon la temperature,
les substances nutritives et la salinite
de l'eau, les especes d'algues sont en
effet differentes. Les resultats indiquent
clairement que quelques decennies apres
l'effondrement de la vegetation d'origine,
il a effectivement fait plus chaud. La
qualite de l'eau s'est aussi modifiee. Elle
est devenue plus saumätre.

Mais il ne suffit pas d'un site pour
etablir si le climat d'une region s'est vrai-
ment modifie. Le scientifique ausculte
done un autre lac, un peu plus au sud, pour
reconstituer les variations du niveau de

l'eau, qui permettent ä leur tour d'operer
certaines deductions sur le climat. Si

elles venaient correler les observations
faites au lac de Massaciuccoli, cela serait
la preuve de changements climatiques.
Dans le cas contraire, cela serait un indice
important de l'influence exercee par
l'homme.

Dans l'Emmental aussi
En Europe centrale et meridionale, l'histoire

des feux de forets est une discipline
encore recente. La premiere publication
date de la fin des annees 1980. Jusque-lä,
on n'avait guere realise l'influence de

ces incendies sur l'ecologie. «Mais, sans
considerer ces faits, on ne peut pas
comprendre l'ecologie et encore moins faire
des previsions », note Willy Tiner.

Avec le rechauffement climatique,
climatologues et ecologues estiment que
les incendies de forets vont augmenter
dans les vallees alpines. Et les resultats
de l'equipe bernoise montrent qu'ils peu-
vent modifier la vegetation en peu de

temps. Les sapins blancs de l'Emmental
pourraient done, eux aussi, disparaitre
rapidement.
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